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Astro Aspro 

 

 
 
 

« Cette année, j'ai pris la résolution d'arrêter de vieillir.  
J'ai même pas tenu une seconde, tu parles d'une volonté. » 

 Jean-Marie Gourio 
 

 
 
 

Ce moi-ci, le signe qui nous fera passer l’année à droite et l’arme à gauche, c’est… 
Capricorne 

Du 21 décembre au 19 janvier 
 
 
 
 
 
 
Les Prévisions de Miranda Cassandre 

L’année sera mirandesque. Les éditeurs vont, un à un, rééditer tous les 
coups de cœur de votre chroniqueuse… Vous vous demanderez même si 
vous n’aurez pas une longueur d’avance grâce à Mme Mirette. Vous jugerez 
sur pièce et serez tenté de croire que la Miranda est mouillée total grave 
dans le mercato d’hiver. Mosby changera son maillot Sonatine pour une 
tunique Points Thriller (n°2062) et son Un sur deux vous rappellera que tout 
affaire de choix est cornélien : « Vaut-il mieux mourir ou condamner l’autre 
à la mort ? » Le serial killer qui vous posera la question testera ainsi votre 
altruisme, votre amour et votre égoïsme. Frissonnant. Klavan quittera 

l’Archipel pour rejoindre le camp des Points Thriller dans Dynamite road : « Tuer la fille se révéla un jeu 
d’enfants ». Ce sera plus difficile pour Scott Weiss de retrouver Julie Wyant, aussi on comprendra qu’il 
s’adonne au scotch. Les fondateurs du roman policier suédois ressusciteront et changeront d’écurie 
(Sjöwall et Wahlöö, alias Cheval au galop) : de 10/18, ils migreront chez la bande à Guérif (Rivages 
Noir) et verront les aventures de l’inspecteur Beck s’égrener au fil de l’an : La voiture de pompiers 
disparue (Rivages Noir n°723) et Meurtre au Savoy (Rivages Noir n°724). Bonus accrocheur : chaque 
réédition sera précédée d’une préface. Après Mankell et Mac Dermid, ce seront Leif  G. W. Persson et A. 
Dahl qui s’y colleront. Il faudra peut-être attendre encore pour voir rééditer La santé par les plantes du 
décoiffé blond Mizio. Miranda y croira mais, ce ne sera pas sûr, aussi votre chroniqueuse préférée vous 
glissera plus bas (voir plus bas) de quoi vous faire patienter d’ici-là. 
 
 
Le signe vendéen 

Les fêtes de Noël sont sacrées en Vendée. Aussi entre la messe et la contrition aux 
vœux présidentiels, les Vendéens n’auront pas le cœur à lire. Mais la période des vœux 
sera propice à reprendre contact avec sa classe. Au menu du Val de Vie au Poiré sur 
Vie de la classe 84 (celle de Miranda, hé oui, le passé passe et l’avenir se ronge) : 
Troussepinette, sardines à l’huile de St Gilles Crois de Vie et maquereaux de La 
Chaume, jambon grillé mogettes, fressure sur pain de campagne, mizotte, caillebotte 
et millet, le tout arrosé de Pissote et de Muscadet. Le banquet se prolongera par une 
soirée dansante en compagnie de la classe 89 (40 ans !), animée par « Francis 
Disco ». Et pour ceux qui auront la glotte flottante, un buffet dînatoire sera ouvert tout 
au long de la soirée. Pour maigrir, vous repasserez. Mais, vous ne regretterez rien car 
vous retrouverez Jean-Marc, le boutonneux, qui a, comme vous l’aviez prévu autrefois, 

ouvert une mercerie, Jean-Michel, le mot pour rire, un vrai boute-en-train, toujours wagon de queue 
tuyau de poêle et Nathalie, son décolleté vous noyait, toujours chaudasse qui pourra, l’alcool aidant, vous 
mettre la main… sur l’épaule, Raphaël, le footeux, qui doit toujours intégrer le FC Nantes, bon, il court 
moins vite mais y croit toujours… Bref, que de la nostalgie. Un peu comme dans Camarades de classe de 
Daeninckx (Gallimard). « Le message ne m’était pas adressé, mais cette fois encore, je n’ai pas su 
résister à l’envie d’en prendre connaissance. » Dominique lit les mails de François et se prend au jeu : elle 
se fait passer pour lui dans un forum de discussions entre les anciens du lycée d’Aubervilliers. Le passé se 
révèle et la photo sépia prend des couleurs. Et vous, en ce nouvel an détonnant, qu’avez-vous fait de 
votre histoire ? Une introspection roborative en ces temps où on l’on croyait en quelque chose… 
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La couleur du mois 
Le blanc sera beautiful 

C’est la couleur de peau d’Olivier Abbott, qui vient d’être nommé professeur dans 
l’école de papa, le directeur. Une école aux élèves « noirs à 87 pour 100 ». Olivier a 27 
ans et reste célibataire chez papa maman : « … je parvins à la conclusion que le célibat 
et la cuisine maternelle étaient largement préférables à Elisabeth Taylor et aux steaks 
calcinés. » Mais la rentrée s’avère difficile ; manifestations et cris empêchent Olivier de 
faire cours. Il aurait pris la place d’un professeur noir. Envoyez les couleurs est un 
roman de Westlake qui eut la riche idée de mourir un 31 décembre, l’an passé. Encore 
une preuve que l’année 2009, sans lui, sera vraiment une année de merde. On se 
consolera à la lecture de ce Rivages Thriller car, évidemment, on n’aura pas d’autre 
choix. La mort est supérieure et nous serons peinés de ressentir qu’elle nous a enlevé 
un des meilleurs auteurs de polars, qui, en 1969, sentait déjà son époque. AU secours 

Donald, revins ! 
 
 
Le chiffre du mois 

Ce mois-ci un chiffre exceptionnel puisque c’est un nombre 
De plus, il est « ubique ». Le 717 de chez Rivages caressera Samuel Ornitz 
(Monsieur Gros-Bidon) ET Laurie Lynn Drummond (Tout ce que vous direz 
pourra être retenu contre vous).  
Ce sera un signe.  
Vous le prendrez comme tel et courrez lire ces deux ouvrages avant que Rivages 
ne rectifie son erreur … 

 
 
Pour vous, les hommes 
Amour / Vous ne faites pas vos 50 ans ! 

Vous serez sur le déclin. Des signes vous le prouveront : vous aurez du poil dans les 
oreilles, votre vue baissera jusqu’à la myopie, vous exploserez le compteur de votre 
tension (19-13 !) et votre cholestérol doublera les 2 grammes 60. Quant à vos 
glycérides, ils tutoieront le 2. Vous vous sentirez fatigués et votre tendance à bien 
récupérer après une soirée arrosée sera mise à mal. Merde, vous vieillirez. Le coup sera 
rude mais vous vous consolerez en lisant Un été ardent de Camilleri (Fleuve Noir). 
Montalbano, lui aussi, sentira dans ses artères, le sang refluer et comprendra qu’il ne 
peut irriguer le cerveau ET le sexe. Choix difficile, choix cornélien. Montalbano 
apprendra, à ses dépens, que vivre c’est accepter de se faire avoir. Mais vous vous 
délecterez de ces lignes de Camilleri en n’oubliant pas d’avaler vos comprimés 
(Bioprosol Hydrochlorothiazide, Fumarate de bisoprobole et hudrochlorothiazide, 5 

mg/6,25 mg) et en sachant que, malgré l’âge, vous aurez encore de quoi répondre aux plus sarcastiques : 
« – Qu’est-ce que tu veux ? –Tu as quelque chose à dire ? – Oui. – Dis-la moi. – Dis « s’il te plaît ». – S’il 
te plaît. –Demande. – Où est-ce qu’elle a été tuée ? – Là où elle a été trouvée.  – Précisément. – À côté 
de ce qui allait devenir la porte-fenêtre du salon. – Tu en es sûr ? – Très sûr. – Pourquoi ? – Là, il s’était 
formé carrément une mare de sang. – Et ailleurs ? – Rien. – Rien que cette mare ? – Des traces de 
traînées de la mare jusqu’à la malle. – Vous avez trouvé l’arme ? – Non. – Des empreintes digitales ? – Un 
milliard. – Même sur le nylon qui enveloppait le corps ? – Là, aucune. – Trouvé autre chose ? – Le rouleau 
de ruban adhésif. Celui qui a été utilisé pour les huisseries. – Là aussi pas d’empreintes ? – Rien. – C’est 
tout ? – Tout. – Va te faire enculer. – Pareillement.  » (page 80). Rasséréné, vous vous coulerez en 
Montalbano et vous laisserez vous aussi avoir par une jeunesse roborative et quelque peu vicieuse… 
 
 
Pour vous, les femmes 
Conseils beauté / Repoudrez-vous le nez ! 

Joséphine est morte. Enfin, presque. Droguée autrefois, elle est aujourd’hui clean. Elle 
vit comme elle peut et, quand on lui demande de retrouver une jeune droguée, Nadine, 
disparue dans les bas-fonds de Manhattan, saute sur l’occasion. Ça la bougera et lui 
évitera de pickpocketter à tout va. De retour sur les lieux de son enfer, Joséphine doit 
affronter son propre passé. Un hommage aux hard boiled par un écrivain féminin, ce 
roman de Sara Gran (Dope – Éditons Sonatine) est un coup de poing à l’estomac, un 
hommage effrayant et magnifique (ce sont les mots de Bret Easton Ellis) aux années 
passées. Une histoire de manipulation que vous lirez sans lâcher une seule seconde ces 
pages mais, dans le feu de l’action, vous égarerez votre paille et cela sera une bonne 
résolution. 
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Pour vous, les fumeurs TM 
Résolution / Pour reprendre à fumer, vous aurez une volonté de fer ! 

Francis Mizio n’aura aucune volonté cette année pour respecter ses résolutions. Pire, il 
les foulera au pied comme s’il écrasait une cigarette. Dans cette nouvelle Arrêtez 
d’arrêter des Éditions de l’Atelier in8 dont le papier roulera votre tabac local (car Mizio 
ne loupera pas cette occasion de vous rendre doublement service), notre société future 
ressemblera à la notre, hygiéniste et bienfaisante, ne manquant jamais de faire notre 
bonheur contre notre gré. Fumer, c’est pas beau, fumer, c’est pas bien. Mais la 
résistance s’organisera et dans l’ombre, j’allais dire dans la fumée, des stages d’aide à la 
réappropriation tabagique réuniront des citoyens dans la plus grande illégalité. Ce sera 
le début de la contestation et car il faut bien que ça commence doucement : « Alors je 
sus que la révolution allait pouvoir compter sur moi. »  
Un livre à griller les plus intégristes et réticents, une bouffée de tabac pour nos poumons 

encalminés. Ce sera bon, ce sera bien. Vous verrez… 
 
 
 
 

Miranda Mirette 


